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comprendtout de suite en quoi peut consister un « Salon des PoètesM des

vers seront dits et commentés par des artistes et par des poètes.
Cette innovation heureuse était, en quelque manière, inscrite d'avance

dans le programmedu Quatrième Salon. Dés le principe, il s'était propose
d'être comme une synthèse périodique de l'art vivant. Nous le voyons,
d'année en année, par un développement ininterrompu et logique, achever

de tenir toutes ses promesses.
Trois séances (on sait que le Salon d'Automne ne restera pas ouvert

cetteannée, plus de trois semaines durant). La première sera consacrée

aux Initiateurs de la poésie vivante, la secondeaux Aîné~ la troisième

aux Jeunes.

Chaque séance comportera donc une conférencebrève et la récitation

d'un certain nombre de poèmes.
M. Charles Morice fera la conférencede la première séance, où des vers

seront dits de Baudelaire, Banville, Lecontede Lisle, Verlaine, Mallarmé~

Corbière,Rimbaud.
M. EdmondPilon fera la conférencede la seconde séance~où des vers

soront dits de Jules Laforgue, Jean Moréas, Gustave Kahn, Maurice Mae-

terlinck, Henri de Régnier, Francis Vielé-Griffin,Emile Verhaeren, Char'.

les Morice,Albert Mockel.
M. GustaveKahn fera la conférencede la troisième séance, où seront

dits des vers de jeunes poètes, vers publiés seulement et récemment dans
les revues littéraires et désignés par les directeurs de ces revues.

M. Léon Dierx a accepté la présidence du Comitélittéraire du Salon

d'Automne ce Comité est composé de M. Anatole France, Mmede Noail-

les, MM. GustaveKahn, Charles Morice, AdrienMithouard, Charles-Louis

Philippe.
Les détails du programme de chaque séance seront donnés ultérieure-

ment.

Lenau à Stuttgart et à Munich. LeClub littéraire de Stuttgart fit
dernièrementapposer à la maisonHartmann, Rheinbeck, Friedrichstrasae,
une plaque commémorativedes séjours, nombreux et heureux, de Nicolas
Lenau danscette ville entre i83z et ï8~. A cette occasion,on a remarqué
que rien ne rappelait les passages du poète à Munich il s'y arrêta souvent
entre Vienneet Stuttgart on sait qu'il descendit à l'Hôteï du RaisinNoir

(aujourd'hui magasin Landauer, Kaufinger strasse) au no 15delaBrieh-

nerstrasse, actuel Palais de la Nonciature, il revit une amie,dé Stuttgart
et il passa dans une hôtelleriede la Dienerstrasse (aujourd'hui Hôtel d'An"

gleterre) l'horrible nuit qui suivit ses adieuxà Sophiede LœwenthaL

A ceux qui ont des documents sur Bizet. Notre collaborateur

Henry Gauthier-Villars,qui prépare une étudesurBizet et sonoeuvre,serait
très reconnaissantaux lecteurs du Mercure de France quilui indiqueraient



i9ïRRVUE DE LA QUINZAINE

des lettres inéditesde Fauteur de CsrnteK ou des documentspeu connus
relatifs à ce compositeur.

Appel aux possesseurs de lettres de Bossuet (co/M~).
L'Académiefrançaisea votéune subventionen faveur de l'éditionde la Cor-

réspondance de ~OMMe~.Elle a voulu encourager et prendre officiellementt
sous son patronage une oeuvreconsidérable, qui doit, mieux qu'un monu-
ment de bronze ou de marbre, si parfait qu'il soit, servir à la gloire du

grand évêquede Meaux, et qui, en même temps, est indispensableà l'his-
toire de sa vie.

Cette édition sera pour la Correspondancede Bossuet ce qu'est pour ses
Sermons le travail du savant abbé Lebarq. EI!e rétablira dans leur inté-

grité les lettres déjà connues, mais publiées, pour la plupart, selon des

procédés défectueux. Elle en contiendra un grand nombre d'autres, et de

plus elle donnera les lettres adressées à Bossuet. Le tout sera revu sur les

autographesou du moins sur lescopiesles plus autorisées, classé dans l'or-
dre chronologique et accompagnéde notes historiques destinées à donner
la pleine intelligencedu texte.

Pour assurer à cette œuvre la plus grande perfection possible, les édi-
teurs comptent sur le bienveillant concours du public instruit, en France et
à l'étranger. Ils font appel à toutes les personnes possédant des lettres de
Bossuet ou de ses correspondants et les prient de leur en donner commu-

nication de même ils seront reconnaissants à celles qui leur signaleront,
dans les dépôtspublics ou dans les collectionsparticulières, quelquepièce
de ce genre. Bien entendu, ils indiqueront soigneusement la provenance
des documents qui seront ainsi venus à leur connaissance.

Prière d'adresser les renseignements de cettenature à M.Ch.Urbain, ~i,
rue deChaillot, Paris-XVIe, ou à M. E. Leveaque,18, rue Cassini, Paris-
XIVe.

Le Sottisier universel

L'aérostatdescenditrapidementà la suitede la dilatationdugaz. La Liberté;
ao août.

Swift RobinsonCrHM<~ « Lesmeilleursauteursclassiques.»

Je ne pouvaismontersur le pont,le soir,sans la surprendreen tête à tête avec
touslesofficiersdubord. La Z)6rn!èreHeure,i3 août.

les dtnMSaux balcons,toutheureusesdecacherleurrougeursubitederrière
un faceà main. LeNouveauPrécurseurd'Anvers,aa juillet.

M. Martinavaitplusieursfracturessur tout lecorps.M~oMartinavait,en outre,
deuxcôtesenfoncées. Le Journal a? juiUet.

D~cAe de Copen~a~HeTélégraphiezsi corps retrouvéen malleest reconnu
commeM" EmmaLevin.

Réponsedu Commissaire6f<fa~se!~c ProbablementEmmaLevin,


